
PEDAGOGIE ET 

INTERVENTION
L2 EM



 Pourquoi cette thématique ?

 Découvrir des connaissances générales sur la

pédagogie et les sciences de l’intervention.

 Il fallait bien que quelqu’un s’y colle !



Logique du CM : Mieux comprendre les 

notions essentielles en pédagogie, les relier à 

l’intervention en EPS

 Définitions, Terminologie

 Notions essentielles, histoire de la pédagogie…

 Ecoles de pensée, Connaissances psychologiques, 
Volontés institutionnelles et Pratiques scolaires

Pour quelle(s) pédagogie(s) en EPS ?



I / DEFINITIONS

 Pédagogie, dérivé de Paidagogos

 païs « l’enfant »,

 agôgué « conduite », Au sens de mener, accompagner ».

 En Grèce ancienne, Paidagogos signifie l’esclave qui amène, concrètement,

l’élève au maître, à l’école

 Pédagogie : 1. Science de l’éducation des enfants, et par extension de la

formation des adultes (méthode d’enseignement, didactique) 2. Qualité ; le

bon pédagogue (maître, précepteur, éducateur, prof)

 Un art ? Une science ? Une théorie pratique de l’action éducative, une relation

dialectique entre un élève, des élèves et un enseignant, les savoirs à

transmettre

 Votre quotidien



COMMENTAIRE

 Pourquoi cette préoccupation de ce qu’est la pédagogie ?

Parce qu’il vous faut mieux comprendre ce qui se joue entre vous et vos élèves

du vendredi après-midi.

 Centration autour de la relation que vous instaurez avec vos élèves,

l’ensemble des interactions qui ont pour but de permettre et de garantir

l’apprentissage

 Pour se positionner lucidement entre héritage (principes historiques,

institutionnels, scientifiques) et innovation !



Définition : la Relation pédagogique :

UN TRIANGLE

 Place, rôle et mission de l’enseignant,

statut et fonction de l’enfant / élève,

nature du savoir

 Divers paramètres sont à prendre en

considération pour affiner l’analyse :

support et objet d’enseignement /

formation et style pédagogique de

l’enseignant / représentation sociale,

scolaire, ressources propres de l’élève

 Dérives possibles si l’un des pôles est

occulté : oubli du sujet, fonction de

transmission, auto-formation

Prof(s)

Élève(s)Savoir(s)



COMMENTAIRE

 Enseigner, c’est toujours avoir

en tête ces 3 pôles:

Enseignant : Quel choix… 
Guide accompagne, met en 

place, régule…

Savoir(s) = programmes, 
compétences visées 

dans l’activité support, 
motricité, qualités 

physiques, CMS

Élève : quelles ressources ? 
Représentations ?

Motifs d’agir, d’apprendre, 
motivations ?



MODELISATION 

HOUSSAYE



2 notions différentes mais 

indiscociable

pédagogie didactique

Acte d’enseignement 

Cycle / séance / Situations d’apprentissage

La didactique 

pense la logique 

de la classe à 

partir de la 

logique du savoir… 

La pédagogie 

pense la logique 

du savoir à partir 

de la logique de la 

classe » M. 

Develay, 

Didactique des 

disciplines, 

pédagogie, 

didactique 

générale, Bulletin 

de l’AECSE n°13, 

1992



Lien avec vos séances du vendredi…

Prépa de 
séance, 

réflexion de 
l’enseignant

Transformation 
souhaitée : 
moteur , 
méthodo, 

social

Bilan de la 
séance 

précédente



II / Notions 

historiques.

UN CADRE ; L’ECOLE 

 Une finalité : intégration des plus jeunes par la transmission de savoir,

savoir-faire et savoir être

 Au départ était l’enseignement des sophistes (Vème siècle av. J-C.)

visant l’apprentissage de la conformation aux règles sociales en même

temps que l’affirmation de soi conformément à la force de la nature

(philosophie: développement de la connaissance et exercice de la

raison)

 Naissance de l’école au Moyen-Âge, l’autorité dogmatique, symbolisée

par la férule, l’emporte sur l’exercice critique de la raison.



COMMENTAIRE

Bien avant la naissance de la pédagogie, c’est une interrogation sur le sens de

l’éducation dont le but est de transmettre des savoirs, de diffuser des valeurs, et de

permettre l’insertion en société:

 Qui doit enseigner ? L’Etat, la famille, des individus spécialisés ?

 À qui doit-on enseigner? À tous les enfants, à une élite ?

 Que faut-il enseigner et comment ?

Qui a dit « nos jeunes aiment le luxe, ont

de mauvaises manières, se moquent de

l’autorité et n’ont aucun respect pour

l’âge. À notre époque, les enfants sont des

tyrans. »



Socrate…

 « nos jeunes aiment le luxe, ont de mauvaises 

manières, se moquent de l’autorité et n’ont aucun 

respect pour l’âge. À notre époque, les enfants sont des 

tyrans. »

 Le décalage entre maîtres et élèves n’est pas nouveau… Entre jeunesse d’une 

société et bienséance non plus…

 « La récréation est finie. » Charles de Gaulle, 1968



UNE TRADITION PEDAGOGIQUE

 Jésuites XVIe siècle ; apparition du système de notation… Toujours utilisé dans

le système scolaire en France…

 XVIIème siècle, on observe les prémices de la pédagogie avec la construction

d’un savoir méthodique particulier règlementant tous les aspects du processus

d’enseignement : Comenius et Jean Baptiste de la Salle

 1880 : naissance intellectuelle et institutionnelle de la pédagogie qui

s’enseigne pour la première fois dans des facultés prestigieuses, dans les

Ecoles Normales Supérieures et Primaires.

 Aujourd’hui, son étude est liée à la FDE, et fait l’objet de recherche à

l’INRP ou à l’Université



COMMENTAIRE

 l’histoire nous montre globalement que l’éducation dont

on évoque sans cesse la nécessité se limite très souvent à

la dimension instruction (ministère de l’Instruction

Publique jusqu’en 1932)



DES NOVATEURS

LES EXPERIENCES A L’ETRANGER

 Thomas More : Utopie 1516

 Pestalozzi 1745-1827

 Tolstoï 1828-1910

 Freud 1856-1939

 John Dewey 1859-1952

 Montessori 1870-1952

 Decroly 1871 - 1932

 Expériences libertaires de Hambourg, 1919

 A.S. Neill à Summerhill, 1921

 Mayo 1927 ou Lewin, Lipitt et White, 1939



Pédagogie selon Neill

 Reprise de l’utopie de T. More pour proposer un modèle éducatif. Il met en œuvre une pédagogie
fondée sur les principes de liberté et de self government, et exempte de tout interdit.

 Le respect de la liberté de l’enfant est essentiel, Neill veut représenter un principe de réalité
non répressif, dont les nécessités seront reconnues et prises en charge par les enfants eux-
mêmes. La finalité de l’éducation à Summerhill, c’est de permettre l’expérience de la vie libre,
à laquelle est lié le respect de soi comme le respect de l’autre. À Summerhill, on apprend à
vivre libre. Cet apprentissage s’opère dès lors – et c’est la première condition – qu’enfants et
adultes sont égaux en droits. Summerhill sera en quelque sorte autogérée par la communauté
scolaire. C’est ce que reconnaissent les inspecteurs du gouv. Britannique, au terme de leur visite
à l’école en juin 1949: « L’école cependant ne fonctionne pas selon des principes anarchistes.
Les lois sont établies par un parlement scolaire qui se réunit régulièrement sous la présidence
d’un enfant et auquel assistent tout membre du personnel et tout enfant qui le désirent. Cette
assemblée a un pouvoir de discussion illimité, et apparemment de législation assez large ».
Chacun, maître ou élève, n’aura droit qu’à une seule voix. Le gouvernement de Summerhill
légifère sur tout ce qui a rapport à la vie de groupe, punitions incluses. Ceci suppose une
pression du groupe pour faire respecter les lois élaborées en commun. La liberté initiale, très
importante, conduit ici à des formes d’auto-organisation. Sur le plan scolaire, les enfants
travaillent selon leurs besoins, et spontanément. Les cours ne sont pas obligatoires, les enfants
suivent ceux qu’ils veulent. L’enfant travaille pour lui : ainsi Neill estime-t-il que la société ne
devrait pas exiger de travail avant 18 ans. Car l’enfance a une fonction et un sens: le jeu. Le jeu
doit permettre l’épuisement des joies de l’enfance.

 Il est absolument inutile d’enseigner à l’enfant comment il doit se conduire. Il apprend en temps
voulu ce qui est bien et ce qui est mal, à condition qu’on n’exerce sur lui aucune pression

A lire…



DES NOVATEURS

LES EXPERIENCES EN FRANCE

 Rabelais/Montaigne : à la boulimie Gargantuesque s’oppose la raison et

l’esprit critique

 Rousseau et l’Emile (de l’éducation) 1762

 Paul Robin 1837-1912

 Sébastien Faure et « la Ruche »1858-1942

 Célestin Freinet 1896-1966

 Binet et Simon 1904

 Compagnons de l’université nouvelle 1918

 Mai 68



A lire…

Célestin et Elise Freinet, 

une vie de lutte 

pédagogique



EVOLUTION DE LA PEDAGOGIE

Pédocentrisme

 Passage de l’enfant à l’élève, de la pédagogie traditionnelle à la pédagogie

nouvelle

 Prise en compte de ses particularismes (plus un réceptacle ou un adulte en

miniature ni même un simple corps biologique)

 Le regard change et les préoccupations se déplacent : corticalisation de l’acte

d’apprentissage et intellectualisation du savoir.

 « L’élève au centre », « l’élève acteur », des slogans porteurs…

 L’esprit, Le corps docile ont-ils pour autant disparus ? Demandez son avis à JM

Brohm !



EVOLUTION DE LA PEDAGOGIE

 L’histoire de la pédagogie témoigne de cette mainmise de celui qui détient le

savoir. Mais sous l’impulsion de certains pédagogues, la vision de l’élève évolue

afin que ce dernier brise le silence qui lui était imposé et devienne le principal

acteur de ses apprentissages en libérant sa parole …

 Visionnez tranquillement le week-end votre séance du vendredi : Ecoutez moi

! Allez fais ci, fais çà ! Non !! c’est moi qui sais et il faut faire comme cela!

 Qu’en pensez-vous ? Il est difficile de sortir de cette posture, vous avez

souvent vécu la pédagogie de cette manière, et les élèves n’en font

aujourd’hui qu’à leur tête!!!

 Une posture d’équilibre entre autorité, respect et tolérance est cœur des

enjeux pédagogiques actuels. L’autorité au cœur de la démocratie, G Guillot,

2009



PARALLELE INSTITUTIONNEL

IO 1938

 « L’enfant devient l’artisan de sa propre éducation (…) »

 « Il s’agit de mettre à profit les leçons qui se dégagent de toutes les expériences

pédagogiques faites en France et à l’étranger au cours de ces dernières décades.

De toutes ces tentatives que l’on groupe sous le nom général d’Ecole nouvelle et

qui visent à faire un appel direct à l’activité spontanée de l’enfant, nous avons

beaucoup à tirer. »

Plan Langevin-Wallon 1947

 « L’empirisme et la tradition commandent ses méthodes alors qu’une pédagogie

nouvelle, fondée sur les sciences de l’éducation, devrait inspirer et renouveler ses

pratiques. »

 « Ainsi se dégage la notion du groupe scolaire à structure démocratique auquel

l’enfant participe comme futur citoyen et où peuvent se former en lui, non par les

cours et les discours , mais par la vie et par l’expérience, les vertus civiques

fondamentales: sens de la responsabilité, discipline consentie, sacrifice à l’intérêt

général, activités concertées et où on utilisera les diverses expériences de self-

government dans la vie scolaire. »



Parallèle INSTITUTIONNEL

Loi Haby 1975

 « … mais la structure du « collège » ainsi créée est profondément transformée par le
rassemblement de tous les élèves suivant un enseignement commun dans une classe hétérogène. »

Loi 1989

 « L’élève au centre des apprentissages »

 « Pour parvenir à ce résultat, la pédagogie englobe l’acquisition des savoirs et des savoir-faire, des
méthodes de travail et d’assimilation des connaissances, la formation de l’esprit critique et le
développement de la sensibilité et de la curiosité. »

Loi 2005

 « La scolarité obligatoire doit au moins garantir à chaque élève les moyens nécessaires à
l’acquisition d’un socle commun constitué d’un ensemble de connaissances et compétences qu’il
est indispensable de maîtriser pour accomplir avec succès sa scolarité, poursuivre sa formation,
construire son avenir personnel et professionnel et réussir sa vie en société. »

 « Dans les écoles, des aménagements particuliers et des actions de soutien sont prévus au profit des
élèves qui éprouvent des difficultés (…). Lorsque ces difficultés sont graves et permanentes, les
élèves reçoivent un enseignement adapté. »

 « Des aménagements appropriés sont prévus… »



COMMENTAIRE

L’institution se met avec un léger 

décalage au diapason des concepteurs

Et les pratiques de terrain se 

modifient également avec un certain 

décalage…



Résumé en 2 lignes…

Passage de l’élève 
« réceptable » 

• … Pédagogie directive…

• Relation « descendante »

A l’élève actif, 
acteur, singulier … 

• Pédagogie « nouvelle »

• pédagogie différenciée

• Place de l’élève au centre



Et l’évolution pédagogique en EPS ?

Le fruit d’un couplage entre

 des théories du contrôle moteur (comment le corps des apprenants

fonctionne)

 des théories de l’apprentissage (comment l’élève apprend)

 et des théories de l’intervention (comment le corps des apprenants est

guidé afin de favoriser l’apprentissage)

 On passera volontairement sous silence les théories du développement

(l’ontogénèse de l’individu ou comment le corps évolue)



Qu’est ce qu’un bon pédagogue ???

 Une simple intuition, une vocation, …

 Mais aussi une caution scientifique et une meilleure

compréhension du fonctionnement, du développement de

l’enfant et de l’élève



III / Caution scientifique au regard des 

principales théories de l’apprentissage

 Behavioristes

 Constructivistes

 Cogitivistes (TDI)

 Théories dynamiques (écologiques)



1 / le Behaviorisme

(Pavlov, Skinner)
 ESSAI ERREUR…



COMMENTAIRE

 Pavlov sonne une cloche chaque fois qu’il sert
de la nourriture au chien. Puis, un jour il sonne
la cloche mais ne sert aucune nourriture, le
chien salive quand même.

 Skinner, après le conditionnement opérant,
rôle de la motivation dans l’apprentissage: le
rôle des renforcements



A vous de jouer

 Relevez pendant 2 minutes des situations reprenant le 
concept « behavioriste » que vous auriez pu mettre en 
place ? 

 Et celles que vous pourriez mettre en place ?

 En termes de pédagogie les choses ne sont ni tout noir ni 
tout blanc… Dans de nombreux cas de figure, « le bâton et 
la carotte » fonctionnent, l’essai erreur également.



2 / le Constructivisme (Piaget) et le 

socioconstructivisme (Vygotsky)

> Les stades de développement de l’enfant…



COMMENTAIRE



A vous de jouer 

 Que retenir des théories constructivistes, socio-

constructivistes ?

 A quels moments cela peut – il se manifester dans vos 

interventions du vendredi ?



3 / TDI et cognitivisme
(entre bases de connaissances, Anderson et

programmes moteurs, Schmidt)

> Suite logique des théories précédentes



A vous de jouer

 Reliez les éléments de l’article suivant à la pédagogie en EPS :

 Importance de la compréhension du résultat dans les apprentissages ?

 Quelle importance des émotions dans les apprentissages ?

 Quelle prise en compte de la spécificité des élèves dans la pédagogie ? La 

didactique ?



COMMENTAIRE



4 / Cours de l’action située

(Bernstein, Gibson) et les théories écologiques et

dynamiques (Kelso)

> Le milieu, les contraintes jouent un rôle

déterminant sur l’apprentissage…

> La mentalisation et la cognition ont leurs

limites dans les processus d’apprentissage

> Rôle crucial des Expériences et émotions dans les

apprentissages : Damasio, l’erreur de Descartes.



A vous de jouer 

 Que vous évoquent les théories de l’action situées ?

 Existe-il des activités davantage propices à 

l’application des théories Behavioristes ??? Cognitivistes 

??? Dynamiques ???



IV / Pédagogie et EP

 Une préoccupation récente

 Une spécificité : l’apprentissage est avant tout moteur

 De l’enfermement corporel (religieux?), héritage militaro-médical ou médico-

militaire …

 À une révolution copernicienne



Historiquement :

 Le poids d’une société traditionnelle et une chape de

plomb qui pèse sur les corps

 Longtemps un corps et un esprit considérés comme à

redresser ; conséquences de facteurs multiples ….

 Guerres, famines, regard médical, travail des enfants…



MAIS DES AVANCEES SIGNIFICATIVES

 Un texte précurseur et fondateur en matière de méthodes actives en EP :

Ernest Loisel et « Les bases psychologiques de l’EP » 1955

 « C’est donc en éducateur parlant à des éducateurs que nous aborderons la

question de la pédagogie de l’EP (…) On ne peut diriger et développer les

forces corporelles sans faire appel aux principes et à l’expérience des grands

maîtres de l’éducation moderne (…) Les uns et les autres ont en effet reconnu

formellement les droits du corps et ont fondé leur doctrine, non sur des idées

a priori, mais sur la connaissance expérimentale des enfants.

 « Commencez donc par mieux étudier vos élèves, disait

Jean-Jacques, car très assurément vous ne les

connaissez pas. » »



Des expérimentations innovantes et 

symboliques

 1899 École des Roches

 1950 Vanves

 1963-1975 Corbeil-

Essonnes/République des 

sports/Stages M. Baquet

 Courants de l’expression corporelle 

et critique du sport (JM Brohm)

Les méthodes dites actives tardent à percer 

en EPS



COMMENTAIRE

Petit à petit on perçoit différemment

l’élève et on lui octroie quelques

responsabilités



ET UN TERRAIN DE JEU COMMUN :

LA COGNITION…

 L’ère didactique et de l’aménagement du milieu

 De la trace bleue à … vos pérégrinations sur les différents terrains de jeu des

écoles primaires

 De la nécessité de comprendre pour réussir



L’ére du cognitivisme en EPS

 Finalement, on s’aligne tant bien que mal sur les autres

disciplines, dans un souci de gagner en crédibilité du point

de vue de l’institution scolaire.

 Trop ??? « A vouloir gagner en légitimité scolaire l’EPS ne

s’est elle pas égarée, n’a-t-elle pas perdu de vue ce qui

fait toute sa richesse ; L’intelligence MOTRICE » (A Piron,

Apprentissage moteur et intelligence motrice, 2008)



QUI NE MASQUE PAS LES CONTROVERSES

Les GAIP (1987-1990)

 Didactique des APS/didactique de l’EPS

 Créteil : question du sens, des modes d’entrée, des représentations, de la spécificité

culturelle (Davisse)

 Lyon (CEDREPS): problèmes fondamentaux, objectifs planchers, pratique polyvalente

des APS, situation de référence (Goirand)

 Dijon (CRDP) : des règles et des principes d’action, réinvestissement, regroupement

d’activités, transversalité, situation de résolution problème (Roche)

 Nantes : domaines d’action, acquisition de méthodes, invariants, principes

(organisationnels, d’action, de gestion, de méthode) (Delaunay)



COMMENTAIRE

 Différentes façons de concevoir et d’aborder la discipline,

Entre culturalistes… Développementaliste…

 Au carrefour d’une pluralité de méthodes et au fond ayant

une correspondance avec des moments différents de votre

intervention



Structuration pédagogique en EPS… 

Construction des cycles en EPS…

 Suite logique du CM ; nous aborderons des modes de 

procédés dans la construction des cycles, séances 

situations en EPS…

 Les subterfuges pour favoriser l’entrée des élèves dans les 

activités



Procédé par cycles



Procédé « cycles »

 Situation de référence ou 

d’évaluation …

 Parfois un peu 

complexe…

EPS Tome 1 Réaliser une performance 

mesurée 

à une échéance donnée, P. Seners, 

Vigot, 2003



À RETENIR

LA SUITE LOGIQUE

 Situation résolution de problème 

Ou situation d’apprentissage

En lien évident (pour le concepteur au moins)

avec la S. Ref…

Encore faut-il que l’élève répète suffisamment.



À RETENIR

LA SUITE 

LOGIQUE

 Un échéancier et des 

étapes permettant de 

planifier et baliser 

l’acte d’apprentissage

 Un Cycle !!!



COMMENTAIRE

 Un canevas longtemps commun… inspiré du raisonnement cognitiviste… (identifier,
résolution de problème…), propice dans des conditions d’enseignement favorables.

 Réaliste ? A relativiser selon le profil de vos élèves, vos conditions d’enseignement,
selon les activités et motricité recherchée…

 Cela peut constituer une perspective pour vous … Dans la construction des
vos cours en école primaire… Passer de la logique de situation, à celle de séance, à
celle de cycle... Avec une situation de référence intégrée à plusieurs moments du
cycle (ou a chaque séance) pour restituer les apprentissages

 Cela peut aussi vous aider à mieux définir ce que vous visez comme apprentissage
pour vos élèves… Et les raisons qui vous ont poussé à cela…

 mais non moins suffisant !



L’approche par compétence (une 

modélisation possible Gareeps)

 Quelles compétences ? A définir selon les besoins de vos élèves…

 Un décryptage de la compétence : analyse, interprétation, incidences pédagogiques et savoirs

en jeu

 Une démarche d’enseignement : Garder l’essence de

l’activité…

1/ confrontation des élèves à la compétence attendue (situation complexe (IE qui garde

l’essence de l’activité, FPS).

2/ confrontation des élèves à des situations d’apprentissage axées sur les besoins identifiés,

3/ confrontation des élèves à des situations de transformation d’organisation motrice

 On retrouve la notion de grande boucle et petite boucle… Le sens des situations vient

après la mise en œuvre de la FPS





SYNTHESE

 Pédagogie « Mais enfin que faut-il d’abord connaître pour enseigner le latin à
John? Le latin, cela va de soi! Non. Il faut d’abord connaître John (…)

Ce n’est pas d’abord l’EP et ses techniques, le sport et ses techniques, les
activités de plein-air, etc… qu’il faut connaître, mais l’Enfant, l’Adolescent,
l’Homme. Le bien connaître à commencer par les besoins vitaux qu’il révèle, autant
d’ordre psychique que physique et organique, autant d’ordre humain que social » R.
Marchand, « Pour une pédagogie de l’intérêt », revue EPS n°48, janvier 1960

 Et Didactique « … construction de situations d’apprentissage, à leur

évaluation et à leur régulation (…) avec les connaissances permettant leur analyse
(…) le « bon professeur d’EPS » serait - non pas celui qui applique des
progressions d’exercices pré- établis - mais un enseignant capable de réfléchir
et d’analyser ses pratiques à l’aide de référents théoriques variés. » C. Amade-
Escot

Ces référents sont ici d’ordre historique, institutionnel et 
scientifique.



SYNTHESE

 Réunies afin de donner du sens aux apprentissages : « Si l’on se place du point de
vue existentiel de l’élève, afin qu’il ne vive pas dans un univers éclaté,
l’enseignant doit construire la cohérence inter-leçons (dans la semaine) et la
cohérence inter-cycles dans la période de temps d’un nombre arrêté de semaines.
Au lieu de superposer les objectifs et les contenus, les différents cycles ont à
entretenir des rapports logiques de complémentarité, de supplémentarité, de
finalité, d’inclusions, de tout à partie, etc…

 L’habitude ne doit pas s’établir de laisser l’élève se débrouiller pour construire des
relations, des synthèses entre les parties d’enseignement qui semblent s’ignorer
dans la semaine, au fil des mois ou des années.

 C’est au didacticien de construire les cohérences et au pédagogue de les
signifier et de les faire comprendre dans et par l’action éducative » Delaunay et
Pineau, Un programme, la leçon, le cycle en EPS, revue EPS n°217, 1989

 Expliquez, justifiez, donnez sens à ce que vous mettez en place… Mais sans trop
empiéter sur le temps de pratique.



SYNTHESE

 En vue de la formation du citoyen physiquement éduqué de demain : « Le problème

posé est de préparer l’élève à sa vie physique et sportive d’adulte.

Si le temps consacré aux loisirs sportifs, du fait de la diminution du temps de travail, de

l’évolution des styles de vie et de la prolongation de la vie, est amené à s’accroître, il est

en effet nécessaire de prévoir, à côté des formations générale et professionnelle dispensées

par l’école une formation à l’usage sportif » Delignières et Garsault, Objectifs et contenus

de l’EPS : transversalité, utilité sociale et compétence, revue EPS n°242, 1993

 Finalités de l’EPS au collège : L'EPS a pour finalité de former un citoyen lucide,

autonome, physiquement et socialement éduqué, dans le souci du vivre ensemble.

Programmes de l’EPS, 2015



DES APPLICATIONS PRATIQUES, ET DES 

EXEMPLES DE MISES EN OEUVRE

 Plus simplement, l’essentiel est de s’assurer d’un niveau d’engagement

optimal du moins satisfaisant afin de faire entrer l’élève en activité

 Autrement dit comment parvenir à la motiver pour qu’il accepte nos

propositions et d’investir pleinement nos situations

 En prennant du plaisir dans la pratique, pour qui sais… Développer le goût

de l’effort, l’envie de pérenniser son implication…

 Quels sont donc les différents subterfuges ?



Les formes d’entrée dans l’apprentissage

 Un polypier de pédagogies aux conséquences et utilisations très diverses
en termes de pratique et d’intervention

Quelques illustrations :

 Entrée par les activités-supports

 Entrée par les contenus

 Entrée par les évaluations

 Entrée par les procédures

 Entrée par les formes de groupement

 Entrée par les types d’intervention

 Pédagogie du sens

 Pédagogie de la mobilisation (travaux du groupe plaisir et EPS)



ENTREE PAR LES ACTIVITES SUPPORTS

 Un levier initial pour déterminer l’engagement de départ et plusieurs stratégies :
faire autre chose, mettre l’accent sur l’émotion de l’activité ou celle privilégiée
de l’élève, construire l’interdisciplinarité

 « De nombreux chercheurs insistent sur le fait que la volonté de progresser est un
motif essentiel. Certes, mais celui-ci ne fonctionne qu’en second, en aval d’une
sorte de motif initial que constitue le rapport spontané à l’activité… » Davisse et
Volondat

 Enquête SNEP 2022 sur les attentes des élèves en termes de pratique(s) : (sports co
(52%), escalade (46%), Raquette (42%))

 Les attentes, les « modes » évoluent…



COMMENTAIRE

 On joue ici sur l’essence de l’activité, que retenir des émotions à vivre, de

la logique culturelle

 La variable d’ajustement concerne en conséquence la nature des épreuves

imposée, leur évolution pour amener l’élève vers autre chose qu’une

approche superficielle.



ENTREE PAR LES CONTENUS
 Une finalité permettant d’engager l’élève sur la voie des progrès et d’accéder à

une autonomie « institutionnelle » à travers une pédagogie par objectifs

 Mais sous certaines conditions: des savoirs accessibles, finalisés, fondamentaux,
à construire

 Collinet, revue EPS n°232, procède à une approche globale des sports collectifs
(rugby, BB, hand, hockey). Il met à jour des principes opérationnels transversaux
: « en attaque: marquer, avancer ou faire avancer la balle vers le but adverse,
conserver la balle (…) en défense: protéger son but, récupérer la balle »; puis se
livre à une observation des élèves évoluant dans des situations aménagées et à
un temps de concertation commun : « Nous faisons avec les élèves le point des
solutions trouvées. Ce bilan doit aboutir à l’émergence de la notion de
démarquage »

 Proposition : répartition des élèves sur 5 ateliers différents (APS) et fait évoluer
les tâches en jouant sur la pression temporelle, le rapport numérique et le
rapport de force

 Ce qui se joue est l’identification d’invariants généralisables et propres
finalement à la discipline.



COMMENTAIRE

 Tout s’organise autour de ce qui a été identifié comme devant être transmis,

appris

 Il faut découvrir pour l’élève l’objet de l’enseignement à travers l’expérience

d’une série de situations variées mais dont le contenu reste identique à

l’issue d’un partage d’idées

 En Gym, JL Ubaldi propose d’organiser son

enseignement autour de la seule rotation avant…

Ciblage du contenu… Pour espérer un

apprentissage durable.



ENTREE PAR LES EVALUATIONS

 « Il est admis que l’évaluation formative concourt à informer autant l’enseignant que l’apprenant. En
ce sens, elle s’inscrit dans une pédagogie de l’autonomie en engageant activement et progressivement
les élèves dans la gestion de leur formation » Maccario, 1984

 Les stratégies d’évaluation laissent apparaître un consensus autour de l’idée qu’il faut faire réussir
l’élève (diagnostique, formative, sommative), systématiser l’auto-évaluation et favoriser la co-
évaluation

 Maggi, revue EPS n°208, à partir d’une évaluation diagnostique de course, constitue des équipes
homogènes de relais et détermine pour chacune d’entre elles un temps théorique (somme des temps
individuels)

 Proposition: valorisation du travail technique collectif de transmission en notant non plus la
performance de l’équipe par rapport à un barème ou autres équipes mais par comparaison du temps
théorique avec le temps effectivement réalisé

 « Les élèves sont très motivés, très concentrés sur les problèmes posés par le relais et deviennent
rapidement aptes à se corriger, s’auto-évaluer et à prendre des initiatives »

 Evacuation de la question de l’innée, de la compétition pour se centrer sur les apprentissages et des
buts de maîtrise (dans le même esprit, la tendance est à la comparaison de performances dans deux
activités: saut en longueur et triple; existence également de nomogrammes dessinant trois axes)



COMMENTAIRE

 Ce qui compte est ce qui va être évalué,
autrement dit également ce qui va être enseigné
et appris (on rejoint un peu les contenus mais le
mode de présentation est bien différent)

 Notion de performance cible (Hanula)

 Attention aux évaluations « classement » ou
« stigmatisantes ».

 Importance de la notion de progrès dans
l’évaluation… Peu d’élèves résistent à l’envie de
progresser ?



ENTREE PAR LES EVALUATIONS

 Remarque: exemple de mise en oeuvre de co-évaluation avec Cecconi et

Vanpoulle, revue EPS n°225. Leur proposition consiste à impliquer les élèves

dans la notation de leurs pairs : à partir de situations aménagées autour de

thèmes comme « le plus haut possible », « le plus vite possible », « le plus

précis possible », chaque sous groupe est amené à trouver ses propres

solutions et élabore ensuite des parcours que les autres sous groupes devront

effectuer lors de la co-notation finale.



COMMENTAIRE

La pertinence du jugement pour faire

évoluer les situations et l’implication active

dans les évaluations sont gages

d’investissement et de prise de conscience.



ENTREE PAR LES PROCEDURES

 « Tout se passe comme si les techniques de présentation des tâches, difficilement

communicables et théorisantes, très conceptualisées, constituaient le liant de la

sauce pédagogique, la condition sine qua non de la réussite pédagogique »

 Ces procédures regroupent les techniques de présentation des tâches ainsi que les

différents outils et médias visant la régulation des apprentissages ; tous ces moyens

n’ont pour but que de faciliter la réussite des élèves par le biais d’une succession

d’étapes: susciter l’intérêt, réguler le projet, responsabiliser

 Gendre, vue EPS n°243, multiplie en triple saut les tâches facilitatrices en jouant

sur les conditions matérielles (plinth, tremplin, obstacles haut, horizontal, sautoirs

aménagés)

 Proposition: à partir d’une vidéo explicative et de panneaux photos, chaque élève

enregistre sur une fiche personnelle son évolution en termes de progression, de

niveau de ressources et d’apprentissage



COMMENTAIRE

 On mise tout sur un mode original d’organisation afin de mettre en avant

l’autonomie :

 De la présentation des tâches aux ateliers en passant par le suivi, tout est

identifié, matérialisé, balisé, …

 On joue sur les moyens mis en œuvre…

 Suppose de l’énergie en termes de préparation, mais on espère que l’énergie

dépensée en consignes sera moindre.



ENTREE PAR LES FORMES DE 

GROUPEMENT / les Rôles sociaux

 Les agencements d’élèves, d’ateliers, la constitution des équipes, les co-évaluations, la
garantie du bon fonctionnement collectif par la tenue des différents rôles sociaux sont des
éléments essentiels dans la construction d’un apprentissage avant tout social et
communautaire

 Cette dynamique de groupe ne peut être viable que si certains critères sont respectés:
donner un projet commun, masquer les différences entre élèves, multiplier les rôles,
instituer le monitorat.

 Pontabry & les enseignants du lycée de Fougères, revue EPS n°191, souhaitent rendre plus
objective leurs évaluations de « participation/progrès »

 Proposition: « Nous avons donc décidé d’évaluer la capacité à organiser, en partant du
principe qu’un élève, participant activement aux séances d’EPS depuis sept années, doit être
capable d’en organiser une sans problème »

 Ce dispositif implique une prise de conscience des objectifs par l’élève et vise un
changement au niveau des attitudes, notamment dans l’investissement apporté en cours

 « Les élèves créent un climat de tolérance et d’écoute assez remarquable »



COMMENTAIRE

 On donne petit à petit la responsabilité de la conduite de la séance aux

élèves

 On les fait intervenir et on mesure la capacité à concevoir, réinvestir les

compétences acquises …



ENTREE PAR LES FORMES DE 

GROUPEMENT, les ROLES SOCIAUX.

 Remarque: exemple de focalisation sur les rôles avec Kraemer et Prédine,

revue EPS n°256, qui souhaitent exploiter, et non gommer, les différences

inter-individuelles à des fins stratégiques. Ils fustigent le fonctionnement

consistant à faire tourner en volley les élèves à tous les postes (polyvalence

difficile et manque d’efficacité) et proposent une distribution fonctionnelle

des rôles à l’intérieur de l’équipe

 « Différencier les rôles ou spécialiser, au contraire d’être réducteur dans la

formation de l’élève, nous semble être une démarche qui est de nature à

aider l’enfant à progresser »



COMMENTAIRE

 Il s’agit d’accepter l’idée de spécialisation, la polyvalence n’est plus une fin en

soi

 Les formats pédagogiques, la distribution des rôles a un impact réel sur

l’apprentissage de l’élève



ENTREE PAR LES TYPES D’INTERVENTION

 Tous les éléments envisagés précédemment renvoient à un travail didactique
élaboré en amont de l’intervention. Mais le style de l’enseignant s’incarne dans
l’action, ou plus précisément à travers l’interaction qu’il mène avec ses élèves

 « Ces contenus seraient peu opérationnels si l’enseignant qui organise, intervient,
aménage, ne prenait le relais lorsqu’apparaissent des incohérences… »

 Climat « laisser-faire »: « Quel genre de relations peut avoir un enseignant avec de
tels élèves? Le plus souvent, ces relations se résument à des rapports de force »
Loizon, revue EPS n°192 dont la « proposition » consiste en l’utilisation de ressorts
didactiques afin de se préserver (Lefevre, revue EPS n°248)/ exploration active du
milieu avec Vadepied (Laisser l’eau faire) ou Azémar

 Climat « autoritaire »: Roméo, revue EPS n°216, une étape dans l’évolution des
rapports avec la classe, l’autonomie est envisagée comme un enchaînement d’états
de dépendance. Le rapport aux règles du cours est premier et fondateur,
l’insistance sur les contenus est moindre au départ, les objectifs sont avant tout
comportementaux



ENTREE PAR LES TYPES D’INTERVENTION

 Climat « démocratique »: le rôle décrit est soit celui d’un enseignant qui incite

les élèves à agir et vise à faire trouver la solution; Lagarrigue, revue EPS

n°256, différencie plusieurs types de consignes (de but, de repères et d’action)

selon un algorithme d’intervention dont le but est de poser un problème à

l’apprenant pour susciter l’intérêt et déclencher sa mise en jeu. Soit celui d’un

enseignant qui négocie et qui met en avant une pédagogie du contrat. C’est le

cas d’Erbani et Fourquet, revue EPS n°230, qui consacrent des séances

entières à dresser le bilan des cycles précédents afin d’élaborer en commun un

nouveau contrat de cycle

 Le discours professionnel se spécifie d’abord par une absence d’indication sur

l’intervention de l’enseignant ; cet aspect est souvent placé sous silence car de

nombreux acteurs ne souhaitent apparaître comme autoritaire ou laissez faire,

le scénario-type étant que l’enseignant propose une alternance de différents

« types d’interventions »



COMMENTAIRE

Quel climat instaurer, la posture de
l’enseignant est ici au centre des attentions et
des préoccupations…

 Seule l’expérience et la connaissance de vos
élèves vous donneront les clés d’une posture
adaptée… A ce que vous êtes… les
caractéristiques de vos élèves… Les
compétences à leur faire acquérir…



PEDAGOGIE DU SENS

 Un objectif : gestion optimale d’un effort athlétique prolongé pour courir sur une

distance ou pendant une durée donnée afin de réaliser la meilleure performance possible

et chercher à battre son record et/ou ses adversaires et un constat: parodie d’élève

gestionnaire apprenant à courir lentement, parodie d’enseignement avec l’uniformité du

rituel des 20’

 Imaginer des formes de pratique plus adaptées en respectant la logique interne, limitant

les problèmes à résoudre, faisant correspondre ces problèmes à des paliers d’adaptation

possibles

 Aménagement précis fixant des repères concrets et conduisant à une mise en projet

objective
Dossier EPS n°56, 

La course en durée au collège et au lycée, 2001



PEDAGOGIE DU SENS

Si je transpose cette approche aux sports collectifs, autre champ

d’apprentissage dont la présence dans les programmations est incontournable

(survalorisation du CA4):

 Quid du jeu ?

 A-t-on besoin de maîtriser certains fondamentaux, de travailler les bases

pour pouvoir « jouer »?

 Quel intérêt de travailler le tir lorsqu’en situation de match les élèves ne

parviennent pas à l’espace de marque ?

 Quel évènement finalisant la séquence?

 Autre exemple (CA2) : projet de fin de cycle par une sortie en milieu

naturel en escalade, ou en CO une course significative…



PEDAGOGIE DU SENS
 Une situation de référence signifiante 

alliant référence scolaire et référence 
culturelle (3x500, pentabond, la 
chenille, le banco, …)

 Des thèmes d’étude et des situations 
techniques visant des apprentissages 
spécifiques en fonction des besoins 
identifiés



Pédagogie de la mobilisation

Synthèse goupe plaisir et EPS : Melouchat, Gagnaire, Lavie, Guinot, Mougenot



CONCLUSION

 Question se pose du but de l’éducation : une contradiction essentielle

 « Pour les uns, son but est l’action qui doit s’exercer des adultes sur la 
jeunesse afin de lui transmettre l’héritage des ancêtres, de lui donner les 
idées et les moeurs qui lui permettront de mieux s’adapter à la société 
dont elle va fournir la relève.                                                                               
Pour les autres, elle doit développer au maximum en chaque individu ses 
aptitudes afin de ménager à son avenir les meilleures chances de succès. 
D’un côté c’est le point de vue sociologique qui l’emporte, de l’autre celui 
de la psychologie individuelle » H. Wallon, Sociologie et Education, 
Enfance, 1959

 Finalités de l’EPS et du système scolaire tentent un mix de ces 2
paradigmes.



CONCLUSION

Comment sortir des éléments concrets de ce monticule d’éléments théoriques

concernant la pédagogie ?

La contrainte n’est pas celle de se limiter en termes de moyens ou d’outils, mais

de penser son intervention au regard des ressources de nos élèves.

S’il est vrai que toutes les méthodes ne se valent pas, la répétition et la

technique, pour ne citer que ces deux notions souvent désavouées, doivent

trouver droit de cité à l’intérieur des leçons.

Les félicitations, les retours positifs « justifiés » sont un formidable booster

motivationnel. On devrait au moins féliciter un élève par séance ! JL Ubaldi


